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Chant d'entrée : (D 295) 

Nous sommes le corps du Christ, chacun de nous est un membre de ce corps. 

Chacun reçoit la grâce de l’Esprit pour le bien du corps entier (bis). 

1. Dieu nous a tous appelés à tenir la même espérance, pour former un seul corps baptisé dans l’Esprit. 

Dieu nous a tous appelés à la même sainteté, pour former un seul corps baptisé dans l’Esprit. 

2. Dieu nous a tous appelés des ténèbres à sa lumière, pour former un seul corps baptisé dans l’Esprit. 

Dieu nous a tous appelés à l’amour et au pardon, pour former un seul corps baptisé dans l’Esprit. 

3. Dieu nous a tous appelés à chanter sa libre louange, pour former un seul corps baptisé dans l'Esprit. 

Dieu nous a tous appelés à l'union avec son Fils, pour former un seul corps baptisé dans l'Esprit. 

 

Prière pénitentielle : (C 111) Seigneur prends pitié (3x), O Christ prends pitié (3x), Seigneur prends pitié (3x) 
 

 

Livre de Jonas 3, 1…10 
Même Dieu peut changer d'avis. Et rien ne l'incite plus à 

changer d'avis que notre conversion. C'est la leçon de 

l'envoi de Jonas à Ninive. 
 

La parole du Seigneur fut adressée de 

nouveau à Jonas : « Lève-toi, va à Ninive, la 

grande ville païenne, proclame le message 

que je te donne sur elle. »  

Jonas se leva et partit pour Ninive, selon la 

parole du Seigneur. Or, Ninive était une ville 

extraordinairement grande : il fallait trois jours pour la 

traverser. Jonas la parcourut une journée à peine en 

proclamant : « Encore quarante jours, et Ninive sera 

détruite ! » Aussitôt, les gens de Ninive crurent en 

Dieu. Ils annoncèrent un jeûne, et tous, du plus grand 

au plus petit, se vêtirent de toile à sac. 

En voyant leur réaction, et comment ils se détournaient 

de leur conduite mauvaise, Dieu renonça au châtiment 

dont il les avait menacés. 

Psaume 24  
Le psalmiste nous livre son expérience : c’est Dieu 

qui lui a montré un chemin de vie. 

Prions le Seigneur de nous garder sur le chemin de 

l'Evangile. 

Seigneur, enseigne-moi tes voies, 
fais-moi connaître ta route. 
Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, 
car tu es le Dieu qui me sauve. 

Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, 
ton amour qui est de toujours. 
Oublie les révoltes, les péchés de ma jeunesse, 
dans ton amour, ne m'oublie pas. 

Il est droit, il est bon, le Seigneur, 
lui qui montre aux pécheurs le chemin. 
Sa justice dirige les humbles, 
il enseigne aux humbles son chemin. 

Évangile selon saint Marc 1, 14-20 

Après l’arrestation de Jean le Baptiste, Jésus partit pour la Galilée proclamer l’Évangile de 

Dieu ; il disait : « Les temps sont accomplis : le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-

vous et croyez à l’Évangile. » 

Passant le long de la mer de Galilée, Jésus 

vit Simon et André, le frère de Simon, en 

train de jeter les filets dans la mer, car 

c’étaient des pêcheurs. Il leur dit : « Venez 

à ma suite. Je vous ferai devenir pêcheurs 

d’hommes. » Aussitôt, laissant leurs filets, 

ils le suivirent. 

Jésus avança un peu et il vit Jacques, fils 

de Zébédée, et son frère Jean, qui étaient 

dans la barque et réparaient les filets. 

Aussitôt, Jésus les appela. Alors, laissant 

dans la barque leur père Zébédée avec ses 

ouvriers, ils partirent à sa suite. 
 



Prière universelle : 
 

 

 
 

Le Règne de Dieu est tout proche… 

Pour les dirigeants de tous les pays, pour les élus : qu’ils luttent contre l’exclusion et la haine  

qui continuent à infecter non seulement les régimes dictatoriaux  

mais aussi nos sociétés dites démocratiques, nous prions. 
 

Dés le début, Jésus appelle deux fois deux frères… 

Pour que les communautés chrétiennes  

soient des lieux de fraternité universelle, nous prions. 

« Venez... » 

Pour que dans nos vies et nos rencontres, 

nous entendions cette invitation à nous mettre en route 

pour agir en vue du bien, nous prions. 
 

Dieu trois fois saint, Tu es communauté d'Amour : Tu es Père, Fils et Esprit. 

Nous te prions pour nous, paroisse de Jemeppe : 

Aide-nous à être, à ton image, une communauté d'amour. 

Dieu Père, 

ta tendresse pour chaque homme 

est infinie : 

Fais que nous soyons signe  

de cette tendresse, 

spécialement avec  les plus démunis.

 

Jésus Ressuscité, 

ton engagement pour ton Père  

a été jusqu'au bout : 

Remplis nos engagements 

 de ta force et de ta fidélité.

Esprit Saint, 

Tu es la vie de Dieu  

répandue en nos cœurs : 

Rends-nous attentifs  

aux espérances et aux souffrances 

 des hommes nos frères.   Amen ! 
 

 

Sanctus : (C 111) Saint ! Saint ! Saint le Seigneur, Dieu de l'univers ! 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. 

Hosanna au plus haut des cieux ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. 

Hosanna au plus haut des cieux ! 
 

Anamnèse : (C 111) Il est grand le mystère de la foi ! Nous proclamons ta mort Seigneur Jésus, 

nous célébrons ta résurrection, nous attendons ta venue dans la gloire. 

Il est grand le mystère de la foi ! Amen. 
 

Agneau de Dieu : (C 111) Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde, Prends pitié de nous.    

... Donne-nous la paix. 

Chant final : (D 283) 

Pour Jésus qui nous appelle, Dieu d’amour, sois béni ! Pour la joie de sa Nouvelle, Dieu d’amour, sois béni ! 

Vrai Pasteur, il nous connaît : Vers son Peuple il nous envoie. 

Christ au milieu de nous, le seigneur du jour de Pâques,  

Christ au milieu de nous, l’espérance de la gloire,  

Christ au milieu de nous, Berger de notre histoire.  (bis) 

Sa parole est délivrance, Dieu de vie, sois chanté ! Nous partons dans la confiance, Dieu de vie, sois chanté ! 

Dans le champ de l’univers, A sa vigne il nous envoie. 
 

 

La patience du pêcheur… 
La patience, c’est donner la possibilité au temps d’être temps. 
La patience, c’est savoir qu’il est interdit de désespérer. 
La patience, c’est savoir qu’il faut du temps pour être. 
 

Marc-Alain Ouaknin, « Dieu et l’art de la pêche à la ligne », Bayard, 2017, p.290-291. 
 

Déclic de passage entre l’Ancien et le Nouveau Testament :  
le changement du métier préféré. 
L’Ancien aime le berger, le Nouveau le pêcheur. 
Dans ces deux temps de l’Ecriture sainte, il n’existe pas de différence entre un Dieu et 
un autre, car le livre n’a qu’un seul créateur, il est fondamentalement monothéiste. 

Ceux qui imaginent un Dieu de l’Ancien Testament et un Dieu du Nouveau Testament 
sont bithéistes malgré eux. 

Erri de Luca, « Comme une langue au palais », Gallimard, 2006 

Cité par Marc-Alain Ouaknin, « Dieu et l’art de la pêche à la ligne », Bayard, 2017, p.91. 
 


